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MON CHER S... 
CLAIRE D É 

E 3 on cher S..., 

Dès l'instant où je t'ai tenu entre mes doigts, cela en fut fini 
de moi, j'ai été saisie d'une étrange et irrépressible émotion, 
comme si quelque chose en moi se liquéfiait, s'attendrissait jusqu'à 
l'insupportable, non que je n'en aie connu d'autres avant toi, 
d'autres que j'ai cru aimer, et cru aimer de toutes mes forces, mais 
c'est toi mon préféré, parce que justement cela est plus fort que 
moi, voilà ce pour quoi l'on dit «aimer à la folie», car cela me 
dépasse, cela m'enchaîne, cela me lie à toi mieux qu'un serment, 
mieux qu'une laisse, je n'y peux rien: j'aime à t'avoir en main dans 
toute ta sombre turgescence, j'aime à te décapuchonner, j'aime à 
te vider de ta sève et à t'en recharger, j'aime avec une indicible 
volupté à te sucer et à te baisoter, j'aime à glisser ta pointe entre 
mes lèvres, à t'agacer du bout de la langue, à goûter ta saignée sau-
mâtre, j'aime à te réchauffer en te roulant entre mes paumes 
jusqu'à ce que tu vibres, soudain gorgé d'une énergie qui t'est 
propre parce qu'alors tu me creuses, tu me fouilles, tu débusques 
en moi le connu et l'inconnu, le sensuel et le bestial, le brutal et 
l'ineffable, quelle délectation alors au plus profond de moi, je suis 
moi et je ne suis plus moi, je suis deux et pourtant ne forme plus 
qu'un avec toi, mon cher s... tylo plume. 
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